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achetes- si l'occasion ne lui en eût pas offer acats qui doit etie.faitn sanl0oS
omis de maclés et une confiance 1ihmitée'dats entrevoir en. part il n'y apas de oinde

ituuînnstiïation du sy ndicat des cultiateurs la viser aux mnoens e à la nécessité d'établir une
r nce de Québec, .urat .écessaire Lent pour p4nqpe agricole, ayant. comme actionna jes

effet de reire la o I doiti s e marchés J .;....desecercles agricoles.et des-sociétésdri
ceèla, à ýn'erï ýàs ouer -J sgr~davnsclaaepaote r, IlsticPour les p ga avantage culture' et commé directeurs la dîrection edu
descultiyateurs.&letmotestable que touent Syndicat des cultiat errs de la p-ovinc de Québec

les vmärehé pou- pu dé auquel cefte banque serait tout particuli:ementcho!e, ol cette baoûr en dîmnuetcs, ou memepour un rien, .le profit à oUtenir agréée, cQmme.moyedn d diminuer acharge et
de la vente de leurs produits ne pouva ta a d'enfailiter Ïe fonetionnement.
yer Tes frais de voyge. Tous ceu q vont au Queluefois une maua o

e sans avoir une grande provision de denrées les pr.oduits de 'agriculture peuvent empcher un
y vendre se donnent toujours ui prétexte.quel- gran nombre de éùltivateurs de profiter des aap.-

conque pouî y aller. . Ils ne calêulent pas que 'i tages offerts par .e Syndicat des cultivateurs pour
direcion d une ferme aura toujours souffrir dui I rendre sa position meilleure. Pour lui procurer
manqe de. surveillance du maître do la ferme. cet avantage il pourrait avoir recou àa.Banquem nue là a.....e...........st-our

Ils ne pourraient mieuxffire que de confier la agricole pour y fair n ,emprun.; si s jor.
erite de leurs produits a.icoles, comme I achat de meilleurs le favorisent par la. suite ittra

tout ecqiii sera necessai re . l'exploitation de la même à in rêt ses économies .

Aehr'îe 'aux dirüctetrîs du Syndicat des cultivateu- U à Cette banque établieou t paiculièrenentppr
don l unique i-'Ët est d'êti-e utile -à la cl*asse .ar-les cultivateurs,.àleur* prfle vnage, -pou krait
cole pour le plus grand avantage dl'agriculture. adopter un mode d action qui serait sous .e Mi-

* Ce serait aussi au graïd profit des consomnateurtc trole et la régie absolue -du Syndicat .e
d'es villës 1q1Mi achèteront par cela inême à neilleur teus de la province de Qé .. éu p l , les

rlé sisnuire aux iritérets des cultivateurs.et cercles agricoles et les sociétés d.a riculture.pour
2r ie'é du'îômmeére uiseiie plusisû r û t fait i raient ensemble s'enitendre pour favoiiserJ'dtabis·

dàin 'ls'conditions plus favorables,.* senient de cette -Banque agrcole qui serait pour
synîdicàt'ds'ultivatèurs de la province de eux ce qu'est la "Ç aisse d'éconoime "our:les oji-

Qiébec éta'nt une iistiMuibn agricole noùvelle des- riers des villes. Soui sa direction .immédiate la
reTà rendre de grandls services aux en tivateur., Syndicat ne ferait de profits que pour .les fraisAde

ñe'säurait~marche sans l concourssérieu t effi estion de cette Banque, avec cepgendant. u ré
cace .des cultivateurs. qui doivent' en .failit6r les serve our parer aux pettes poss.ible q.'ele-pour

oééatins, au iei dessayer l pai-alyser en sus- raiý par.fois prouver. Il faudrait,enfin se u
itant .iembircaso qant aux achas du syente moyensk. adopter pour que l'administration de cette

des produits agricoles sous le contbanque soit la mos dispendieuse po.ssible.ais en
g'ùûi doiväit'nécèssairement être faits au comptant. même. temps assez ef&ace et assez 4tedu pour

C'est asse'que lè'rvices qu'il velent rendre.aux être4.une grande utilité aux cultivateurs..
cultivateurs soient graLuits,' sans qu'ils assunment la.

rešr.nsabilité' desprtés 'en achats ou -cri ventes
'q'ilu'f5oàt, o. ilus..'o'n& '*'l s ' Conditions de l'ensemencement dune tere

ql noujoursaux- meilleures
sibl'es I eš~achâts et les ventes ne seront faciles et 'La. gr.eîtination des grains de quelque plante: qe
'a;ntageuses qu'.cette condition, pour le.vendes ce soisprovnnt.d.cr-

comme - aheteurs. Il n'y a pas un Membre taines influences combinées de l'air, de la chaleur
i"Sÿ'ni quivoudrait prendre la responsab lité et de la lumièr.e. ence sensqpe. l, lire es un

e's.h'aVt et dës ventes, aveedej conditions.dédli obstacle à la germination.des graines.
dans les.paiements. Il n'en est pad d e La première condition de la germination des

néd'iun particulier ui fait le conmmere pour graines est l'enfouissement de la.graine à une pro-
onp~rocopeet sous sa propre reponsabît, foiideur qui puisse amener la combinaison de diffé-

Advenant cette difficulté dans les.opérations.4u rents alints.nécessa ires, c'es igeque. la.cuche
Sy ca c-ivators au.àjet du.paie ndan re sot telle e, kgaineî;.,pié de] unière
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